
KiËfLANGrS R ELIIMEU S'I I41id1ES POLITIQUES, ET LITT RAIRE$. '

aUnc horrible profanation vient d'être cormic dfis le diocès de plaisants échos dan 1'gelques journaux fran;s, s'es't donné pour rejeter
3ayux. La nit du ler. au 2 d.cc iînois, des voleuîrs~ introdumis dans l- sur Miiller seul. 'n pensée premAi.: et pexécution de son-forfait. Si la fac-
gls de Saint-Matin.dela- Licu: (arrorîdissement de Lisieux); ils ont entfon- lion s'i stic ý rc de toute complicité,'il eut été naturel qu'elle-même
cé le tabernacle t emport( ostensoir ads que le samt-ciboîre avec Ie-. eût ind4o sur la nécessité d'une sévère enquête, de laquelle pût sortir tou
hIostis qu'il renferno. t. te la vérité. Il n'est, au contraire, aucune sorte de ruse que lafactiorn radi-

Mgr. l'évêque de layeux, profonidemiieit affligé de ceut auda:cex 'acrilé- cale de Suisse et d'./lhlemagne n'ait mise enjeu pour entraver l'âction~ régu-

ae, i publié un' nmandeient irès touchant lière de la justice. Ainsi, le tribunal de Lucerne a- successivement reçu
Nous avons résolu uc nous tendre nous.me, dil i pieux prélab di- plusieurs lettres. dono une de N'Iagdlebourg, où on lui mandait qu'un individu,

ninnche prochlain, S le ce mois, dans i où s'est cormmis l'auentat, qui avait aussitôt disparu, s'y. était -publiquemert vanté du meurtre do'
pourlriarer solennelle en aue de Paule' profant, Poutrage dont notre Le. Des personnes rnnie furent envoyées d'Allemagne à Lucerne. pour
divin Sauver a été la v/:.me, pour consoler la «piété (les vrais fidéles, et égarer, par de faux rapports de cette *espèce, les recherches de la justice.
oitînir dii Dieu qi!* pria. et mourut pour ses bourreaux, le repentir et le par- Mais le sang du juste criait vengeance, et les aveux circonstanciés du cou-
don dles coupables. Tpable vinrent se joindre à des indices si multipliés et si-concluants, qu'il ne

Nous vus iuvitons, N· TI. C. F., à uni'r vos prières aux nôtres, vos put rester aucun doute ni sur l'auteur du meurtre,ni sur ceux qui !1yavaient
gissemnt oà nos géimissnrt, os expiations à nos expiations." excité.

sutsE. Sîülîler avait fait, ou au moins il avait racorté un rêve dans lequel il a-
-Ont mande tde Sttigard,.qute i'enquéte judiciaire précédemment otver- vait cru avoir donné la mort à Leu, et cette malheureue confidence devint

te contre i. Kamzer, doyen et curé de la ville de Biberach, pour refut de le point fixe auquel' s'attachérent ses amis politiques. L'on commença
bénédiction sacerdotale à un mariage mixte, -vient d'être reprise après avoir par lui dire qu'il*ne serait poiñ"t homnne à se de pareille besogne
été pendant assez longteimps, mise en oubli. quelque soit le résultat Ili puis, dans une réunion d'amis des Corps-Fr grcs, eon parvint, e o ecitant
procès, il produit dans la ville et dans toute la province untre très pénible'im- son amour-propre, à lui e.torquer tine première promesse. Des lettres qui
pression, à raison (de la ju,îice qîue toute la population catholique rend au cà- lui furent adresées de Zuricl prirent soin -de la lui rappeler, en qualifiant
ractère droit-i fermi, aussi bien qu'aux vertus pastorales de ce digne ecclé- ce meurtre ild'plotfédéral.' Quelque temps aprés, dans une seconde réu-
viastique. nio.n, à lauelle assisait son frère, lex-juge, du.tribunal d'appel, Bihler, se

C.=- chargea de lui procurer une récompense de 20,000 fr: Le banquier Cor-
N O U V E L L t S 1 O L I T1 Q UE S" raggiorii, actuellement arrêté, y joignit la promesse d'une sornme de 30,000

CANAA.' fri.; le conseiller de'préfecture Hüser et le lieutenant-colonel Ineichen, lui

-La -Ilir.crve dit que mardi, l'administrateur a transmis à Passemblée lé- promirent chacun 5,000 fr.' Une des lettres qu'à cette époque,.il reçut de
gislative, copies de plusieurs -Jépéches di-secrétaire colonial. renfermant les Zurich lui-prescrivait d'attendreencore huit jours, le moment actuel tî'était

réponses de Sa Majesté la reine aux adresses'qui li-ont été envoyées 'par pas favorable au:succès de sa belle action.-

la chambre dans la dernièrc session. Une de ces dépêches sirtout était ai-- . Tous ces faits, juridiquement constatés et établis sur des documents irré-

tendue avec anxiété ; c'est celle qui se rapporte à ladresse concernant Pu- fragables, ont étô invoqués pr la défense de l'accusé, dans l'audience du,24
sage de la languie française (as-les records législatifs. -La lettre de M. janvier. Elle a mis au-jour toute- l'étendue du complot, dont les auteurs

Gladstone nous <lit que « Sa Majesté est poriée à écouter1a-demande con- étaient parvenus aî enlacer. comme d'un filet infernal, l'instrumsnt de leurs

tenue dans Padressee-cjutielle autorise P'administrateur à communiquer cette fureurs. L'avocat de Müller .montra.dans leurs plus hideux détails les sé-

intention aux corps législatifs à Pouverture de la session ! NI. Gladstone de- ductions incessantes des chefs du radicalisme lucernois, auxquelles il joignit
aireq ce changement se fasse air commencement de la a:. i le tableau de leurs basesses ; car, plus vils que les Pharisielis qui remirent à

moins un amendement très important à Pacte d'union.... Niais. pour que Judas les trente deniers, ils se dédirent de Pexécution de leurs promesses,
cette disposition récente pût étre mise en pratique, il faudrait avoir un orateur qui, si elles eussent été -seulement en partie exécutées, auraient mis la vie-

qui parlàt des deux langues. time de leurs séductions en état de fuir, et auraient ainsi couvert d'uni silence
ITALE. éternel ses terribles révélations.

-On écrit (les frontières dItalie, le 26 janvier': Aujoturd'hui que le misérable. est dévoué .saus retouîr-aux rigueurs de la

SL'agitation des pontificaux augmente au lieu île sc'calmner. Des troupes jilstic-it pou-suivi=des anathines de la faction qui l'a perdu-. . Une voix

sont parties à la hâte de Ronie le' 14 courant pour les provinces où l'on craint lihérale t prononcé ces cruelles paroles; Si cMullr avait six tées,-, il fAu-
de noutv-ux troubles. drait les abattre, pour le punir d'avoir désigné font depersonne's gui ont eu

On dlit que les ,prisonniers politiques de Civita-Castellana ont cherché connaissance de /a.chose.
A ,'évader. Le commandant du fort aurait ordonné (le faire feu sur eux, et Avant de tma:cher au supplice, iilüller a fait venir son fils unique, encore
une lutte sanglante se serait engagée entre les prisonniers et les solîats. dans Penfance pil l'a sîupp.lié de fuir les mauvaises compagnies, auxquelles il

"I A Imola, un détachement de volontaires et de Suisses a tiré sur plusieurs doit son -malheur.Le malheucreux est tombé victime de cette abominable fac-
jeunes gens qui se promenaient dans la-ville- en chantant.. Deux ont été tion quîi,à 'incrédulité la plus absolue,joint le fanatismele plus barbare.Ce.qui
tués et un troisième a été gr-iévement blessé- corisole les co-rs chrétiens, c=est que,- revenu.à la foi, rempli de confiance

"La commission militaire s'est île nouveau installée'à Rimini. Les arres- en la-mis'ricorde divine et en l'intercession de celui dontil a versé le sang,
tations sont à Pordre dii jour dans toute la Romagne. il avait cessé de. redouter la mort, qui ne lui a plus parti qt'îune satisfacti-on

Le gouvernement toscan ct entré, lui aussi, dans-un système de rigueur. due à la justice divine et humaine. Sa renonciation à la voie d'appel et au
Plusieurs personnes ont été arrêtées à -M odigliana, à Livourne, à Florence, recours en grâce ont fourni la preuve la plus convamcante de ses pieux sen-
Outre cela; le ministére- toscan a-livré au pape M. -Renzi, l'un des chefs 'timeints.
de la dernière insurrection de Rimini. malgré lavis même du tribunal- su- -On écrit de Luccerne, en date du 21 janvier:
prme de la consnla, qui s'était prononcé contre l'extradition. Les ins- '- Aujourd'lii, à dix heures du matin, Jean -'Müller. P'assassin dc -M.
tances (le M. Scenitze' ministre d'Autriche, et du notice du pape-on pré- Leu, à été décapité sur la place publique."l
Yalu.l- - . . __. sP.AGNE.

m re nier -rLe Gouvernement a présenté au Sénat'deux projets de loi financiere
-On écrit le 26 anvassez importants, l'un sur les banques de circulation, Pautre sur les sociétés

Un grand bruit s'est fait entendre aujourd'hui dans notre ville. Il était anonymes. Il s'agit de soumettre les 'unes et les autres à une juste surveil-
occasionié par la chute d'énormes blocs île rochers détachés de la' monta- lance le la-pfrt de l'Etat,,et les dispositions proposées .à cet efTet sont à peu
:ne dite la Craz dit Reclus. Il y a quelques-uns de ces blocs qui n'ont pa!s de chose près les mêmes que- celles qui existent en France.
moins (le trois métres cubes; la route a été interceptée, plusieurs celfiers -Le Congrès chôme depuis le vote des derniers paragraphes.de l'Adresâe.
ont été écrasés, les vignes ont été arrachées, et la petite chapelle dite diu Les premiers objets soumis à ses délibérations,lorsqu'il se réunira de noùveau -

le'ltus ou de l'Ermitage ni'existe plus.. C'est ctte'perte comie ntnent seront la loi sur la presse, la dotation du culte et-du clergé, et le budget des
d'antiquité : sa construction remontait'ai X le ou-XI Iesiècle, et avait résisté recettes. On prête au Gouvernement le projet de substituer les. électione-
à la main destructive (lu temps. Par un bonheur que~ les bonnes gens attri- par province aux élections par district.
bient à là saintet( le cette chapelle, les cellules qui lui sont- adjacentes . russe.
n'ont êprouvê- aucun dommage.: deux vieill-ards qui y ont établi leur domi- -Suivnt In Gazelle du esr laconspiration ourdie lans la Prusse"
cile depuis plusieurs anitnce (le moins vieux compte S6 ans) r'estent debout occidentale,.bien que -découverte, n'est au-cuncment déjouée. Dans la nui-
oct millieu %le ce chaos de pierre.., La vie île ces deux ruines vivantes, en:' du 18 au 19 janvier, les c.njurée au.raieint fait une tentative poùr sumrpren-
toiirées d'arbres déraciiiés et d'énormes rochers, a tuerqie'chôàe d& saisis Ire la:citadlle île Graudentz afin de'dliîVer leurs complice qui y, son dé-
aunt et de solennel. tentur La-ttntactive.éclioua, et de-fortès patiouilles de c*avlerie dispersèrent

s uissE. le. attr6upéments. formés audtour de la- ville. -M. de Bodelschving, ministre
-Jacques Miller nyant'persisté dlans son doublei r'fus d'appel 'et 'de rò- 'de-intêricur,-s'est immédiateñetnt rendu, avec des chevaux de courrier, §ur

cours eu grâce, a subi sa peine'le 3 1 janvier, enu présence dPune foule im- les lieux, sans que les journaux de Berlin eussent parlé île son départ. Uhe
mense, accéuruc (le tous les-points dui canton, moiis pour être· 'témoin , de lettre de cette capitale dit-à 'cc sujet :" Ce qti jusqu?à ce mnotient, eété
sons -pplic (ite pour s'édifier de son repentir.ý Voici, sur le prbcès de- ce découvert est bien-peu de chose.en comparaison de la réalitéý Si-Pon veut
malheureu:x, îes déiails - que nouis' trotfvons' dans la "Gazelle -de Luéerne: -'additionner les grands et leS petits im6uveimnts qui 'se manifestent sur diffé-

On sait toutes les peines que le radicalisme suisse, qui trouvait de conii- rents points dut royaunie, ci fait de religion, de politique ci d'ordre sociail


